
Martin vit un peu plus de 300 ans après Jésus. Son papa 
est soldat pour l'empereur de Rome.
Il grandit en Italie, il y rencontre des hommes et des 
femmes qui aiment Jésus. 
A l'âge de 10 ans il veut devenir chrétien mais son papa 
refuse et oblige son fils à devenir soldat. Martin devient 
officier, c'est à dire qu'il donne des ordres aux autres 
soldats.

Martin part en Gaule (l'actuelle France), pour protéger ce 
pays des barbares. Il arrive dans la ville d'Amiens,  où il y a 
de très nombreux pauvres. Martin est très généreux, il les 
invite et leur donne à manger en  les servant lui-même.

 « Venez mes amis, et mangez avec moi ! »

Un jour à la porte de la ville, Martin voit un pauvre homme. 
Il est presque nu et tremble de tout son corps. 

« Aide-moi, je t'en prie, sinon je vais mourir de froid» 
supplie le pauvre mendiant.

Martin ne réfléchit pas longtemps, il enlève sa cape, et 
prend son épée.
Le pauvre a très peur mais il voit alors Martin couper sa 
cape en deux



Martin en donne une partie à  cet homme qui n'arrive pas à 
croire en son bonheur.

«J'aimerais te donner mon manteau tout entier, mais je 
ne le peux pas !» 

Arrivé chez lui, Martin se couche et s'endort rapidement.

Soudain il est réveillé par une très belle lumière. 
Jésus  est dans cette lumière et porte le bout de manteau 
rouge donné au pauvre .
Martin comprend qu'en donnant à un pauvre, c'est Jésus 
qu'il a aidé. 

Le lendemain, Martin se sent très heureux. Il ouvre la Bible 
et lit cette phrase

« Ce que vous avez fait pour l'un de ces petits, vous 
l'avez fait pour moi » (Mt25,40) 

Martin quitte l'armée et rend son épée et son armure.

« Un chrétien n'a pas le droit de tuer un autre homme ».
Il devient alors chrétien en  demandant à être baptisé.



Il marche à travers le pays, habillé simplement et parle de 
Dieu. Il est accompagné de ses amis avec qui il prie et 
partage tout. 

Plus tard, les chrétiens de la ville de Tours  choisissent 
Martin comme évêque, car ils lui disent :

« Tu secours les pauvres et tu es humble, c'est pour 
cela que nous te voulons comme évêque ».


